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ÆAux Artisans Canadiens- 

Français des Provinces 
, Maritimes

Collège La ' Faible^e m
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« DU CANADA
Siege social : MONTREAL
SUCCURSALES DANS IA PROVINCE : 

Caraquet, M. P, E. Moreault, Gérant
Bathurst, ‘ A. Alain, Gérant
Edmundston, F. H. Bourgoin Gérant 
Moncton, ‘ J. E. St-André, Gérant
Norton, ‘ A. C. L. Hastings, Gérant
St-John, ‘ D. W>Harper, Gerant

lo—Vous pouvez déposer vos argents toujours remboursables 
à demande et recevoir 3% d'intérêt Гай ; les dits intérêts étant 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 30 juin et le 31 décem­
bre de chaque année.

20—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar­
gne sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces mes­
sieurs examinent mensuellement les placements faits, 
en rapport avec' ces dépôts, assurant ainsi aux dépo­
sants la plus grande protection possible.

Зо—Pour la commodité de tous, des dépôts de toutes sommes, 
depuis ($1.00) un dollar sont acceptés au département d épargne.

Deux ou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir 

un compte conjointement.

Nous sollicitons respectueusement votre en­
couragement et votre patronuge

Il est impossible a un être hu­
main de ne pas prendre en face du 
devoir en général ét en face de 
devoirs, une attitude morale.

La plupart de nous et la plupart 
de vous suivant la pente de notre 
nature vouée à l’inertie en dépit de 
l'agitation extérieure* qui semble 
nous emporter, ont et gardent l'at­
titude de la faiblesse devant le de 
voir.

Cours Universitaire
MM. Hervé T. Leblanc, Frank 

Gillen, Arthur Kinsella, Joseph P,
Butler^Dollard Corn [ni ns, Melville'
Nichol, Fred C. Carney, Everetl 
Cahill, Arthur Cunningham, Gustav 
ve Gaudet, tiiirrÿ Reilly, Cari But! 
ton, William tirotvleÿ.

Cours Académique 
' MM. Emeric Dolan, William 
Bourque, Alderic Melanson, Mur 
ray Kilfnii, Francis Power, Walter Qui donc rencontrera une fem 
Bridgeo, Rino Ruest, Harold Dy-І me forte ■ 06116 femme décrite Pal 

■sart, Gérard Léger, Flavien Samsonl Salom<)n *lui bait Puiser dans u" 
Albanie LuBlanc, Arthur Cormier,]eoarHge quotidien l'énergie néces 
EJoi Nadean, Antoiné-Gaudet, Hl'sairePour faire fac“ a toutes les 
laire Selcsse, Reginald Williams. difficul,ds de sa position, aux ennuis 
James Murphy Joseph Cyr, Walter de tens les jours, aux préoccupations 
Keams, Ulysse Gaudet, Henri Тор- ’І6 toute9 les h6UreM> 

pin4, Lionel Landry, Albert Dy»ai t 
Ecole Modèle

8Є8

Meteghan.N.È. 2 fev.tgig. que la Société des Artisans 
Chers confrères : est la plus forte association

L’année 191g a été dure catholique française, dans toti- 
pour notre Société au point de te l’Amérique. Il n’existe ni 
vue de l’effectif, La guerre, au Canada -ni aux États-Unis 
puis l'épidémie d'influenza une plus-puissante organisa 
pendant les derniers mois de tion de secours mutuels. Vous 
l’année, ont creusé de nom- pouvez vous en convaincre, en 
breux vides dans nos rangs, étudiant les statistiques. Elle 
Ces fléaux sont maintenant- donne tous les modes d’assu- 
choses db passé et il s’agit de rances dont on a besoin, de- 
travailier avec ardeur pour puis #100.09 jusqu’à $5,000, 
combler ces vides et repieu- 00, avec les avantages sui- 
dre notre marche progfessive vants, pour les deux sexes l 
accoutumée. 1* Vie entière j г° rentes via-

Tdus les décès qui ne com- gères à 70 ans ; 30 cessation 
portaient pas de complication des paiments, après 10, 15 et 
ont été payés avec une rapidi- 20 ans ; 40 dotation payée, 
té sjirprçnante, et je ne doute avec usage de son argent a 
pas que cette manière d’agir près 10, 15, 20 et 70 ans ; Po- 
de la part du Conseil Exécu- lices acquittés et prêt sur po- 
tif, n’ait été vivement appré- lice après'5 ans de sociétaire ; 
ciée par les nombreux béné- 6° rachat des sociétaires iu- 
ficiaires, car le nombre de dé- valides ; 70 bénéfices eu mala- 
cès, surtout pendant la derniè- die, simples on doubles, $5.00 
re saison a dépassé de beau ou $10.00 par semaine pen- 
coup la moyenne ordinaire. dant 15 semaines par année ;

Les restrictions qui e'xis- 8“ assurance infantile de l'âge 
taient dans nos règlements à de 2 à іб ans. C’est dire que, 
cause de la conscription, le ma- dans notre Société, les hom- 
laise qui régnait parmi notre mes, les femmes et les en- 
population à cause de la qua fants reçoivent toute la pro- 
rantaine pendant la période tection voulue, 
aiguë de l épidemie d’influen- Puisque nous avons l'avan- 
za ont gravement entravé la tage d appartenir à une si 
marcbe.du recrutement dans,-bnn.ue.-Société, ùl- e’wgië -d’ew 
nos jurisdictions des Provin- remplir fidèlement les obliga- 
ces Maritimes. Ces obstacles, lions que vous avez contrac- 
maintenant sont enlevés. ; il tées en y eutrnt. Le point" le 
faut travailler avec ardeur plus important des règlements 
pour récompenser le temps ,est de payer ses cotisations le 
perdu. ou avant le premier jour de

Remercions la Divine Pro- chaque mois, afin de recevoir 
vidence de nous avoir couser- les bénéfices auxquels on au- 
vé jusqu’ici, tandis qu’un si rait droit. Je vous prie de ne 
gtand nombre de nos parents, pas y manquer, car autrement 
de nos confrères, apôtres zélés vous vous exposeriez à perdre 
et dévoués de notre Société, du secours quand vous en au- 
sont disparus durant l'année riez besoin et même vous 
qui vient de s’écouler, soit commetteriez une injustice 
tombés sur les champs de ba- envers ceux qui paient fidèle- 
tailles, ou victimes de la grip- ment

,pe espagnole ou autrement. Il Un autre point sur lequel 
ne faut pas les oublier dans je désire attirer votre atten- 
nos communions et au Saint tion, c’est la lecture du bulle- 
Sacrifice de la Messe. X toutes tin officiel “L’Artisan’’. Le 
ces familles éplorées, j'offre bon sociétaire qui a à cœur 
mes plus vives et sincères l’avancement de notre Société 
sympathies. le lit , avec empressement,

En considérant les nom- pour acquérir les connaissan- 
breux ravages que l'épidémie ces de nos règlements et de 
d’influenza a fait dans nos nos progrès, mais l’indifférent 
rangs, il est bon de méditer le reçoit nour le déléguer 
sur la fragilité de la vie et dans un coin ou le jeter au-pa 
penser a» grand voyage de nier sans savoir ce qui ce pas- 
l’éternité, pour être toujours se dans notre Société et sans 
prêt à l’entreprendre, quand se mettre au courant de nos 
l’heure sonnera- Il faut pen- règlements, 
ser aussi à ceux qui prendront Au début de cette nouvelle 
notre place. Travaillons à fai- année, qui dévia marquer une 
re comprendre à nos amh à ère de progrès continus, je de- 
nos parents, à nos connaissan- mande à mes Secrétaires Tré- 
ces, l’importance de laisser soriers, de bien vouloir s’ac- 
ceux qui viendront après nous, quitter fidèlement de leurs de­
dans des conditions meilltu- voirs, en expédiant ponctuel- 
res. La protection de l’assu- lement le 20 ou 25 de chaque 
rance est le meilleur hérita- mots à M. le Secrétaire Tréso- 
ge. Nous avons dans notre rier Général, le rapport men-- 
société des Artisans, toute la sue! de leur succursale, afin 
protection nécessaire, il faut de nè pas faire souffrir ceux 
l’encourager. qui dépendent de la Société

On vous demande de faire et rendre plus facile l’énorme 
du recrutement, mais le dé- somme d’ouvrage des officiers 
vouement 'qu’on attend de et des employés du Bureau 
vous sera récompensé par les Central. Et vous messieurs 
avantages des concours que les membres, payez vos coti- 

h vous offre continuellement nations, les premiers de chaT 
j^notre société. Etudiez bien les que mois, afin d’alléger le far- 

^i’rTNionditions de nos concours et deau de votre secrétaire-tré- 
vous verrez qu’on ne vous de- sorier, sur qui repose l’avenir 
mande pas de travailler pour et la prospérité de votre suc- 
rien, on vous demande seule- cursale, comme de la Société 
ment de la bonne volonté et en général 
vous êtes amplement récom- Je termine en vous souhai- 
pensés. tant une bonne et heureuse

B ne faut pas perdre de vue année ! Aussi, bien du succès,

« 1 »«
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U aux contra-
V riëtés incessantes; la femme qui ré­

siste aux chocs si nombreux au 
jourd’hui de la vie, à la séparation, 
aux deuils, aux tristesses, aux dou 
leurs de famille, aux froissements 

(d’intérieur, à toutes ces peines inti

V
V MM. Adelarl Boudreau, Joseph 

Theriault, Radolph Mazerolle, Zoel 
Jaiflet, Patrick O’Neil, Alphé M.
Richard, Alphé J. Richard, Léo ,
Doucet, Lorenzo Frenette, Lawren- ^ 4ui BSS,èSHnt continuellement 
ce Lynch, Armand Суr, Joseph Ar?e6œur de la Гбт,П6 і la fem™6 
chambuult, Antoine O. LeBlanc, forte 401 Pr<?s,de aV6C aux
René Boileau, L. de G. M Leblanc, Иї8« de 58 ,nal"un- aux délalla 
P.,do, e Allain, Gérard GaSnon, Os {lu me,,88e- au soin d6S 6nfa,,ts- à 
car L ger, Alb- rt Moran, Louis G- Iа ’"'rv6lllan66 d"a domestiques et 
UBIanc, Damase Thibotleau. à 1 0,xion"ance de c, tte °™'titudê
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de petites affaires qui se succèdent 
dans la famille Ou donc la trouver 
bette femme forte, plus forte que le 
malheur, que les coups de la fortu 
fie, que les calomnies et qui aprè- 

passage de toutes les vagues de 
«m-e comme- -i»

pour éclairer et fortifi r les autres ? 
Entre cet idéal et nous, ne sommes 
nous pas obligées, presque toutes, 
de faire I humble aveu qu’il y a un 
vaste abîme de faiblesse !

L’Attitude de la faiblesse se re­
trouve dans l’accomplissement, du 
devoir. Le devoir nous enseigne du­
rement qu’il faut, quand on est 
femme faire respecter par la splen 
dear de(sa vie l’honneur de sa fa­
mille au foyer, qu’il faut quand on 
est épouse se souvenir que la vie 
n’est pas toute à soi ; qu’il faut 
quand on est mère être prête à se 
donner à toute heure sans réserve I 
qu’il faut quand on est maîtresse 
de maison, ne jamais dormir ou être 
absente tout à fait. Une grande et 
rare force d'âme est nécessaire pour' 
se tenir constamment élevée à la 
hauteur de ce tôle.

La fête que nous célébrons au. 
jourd hui, celle de la Purification de 
la Sainte Vierge, est un divin rap­
pel que nous fait cette bonne Mère 
au respect du devoir, à son intel'i- 
gence, à sa fidèle exécution. N'en 
perdons pas la leçon opportune. Si 
Marie, suivant toutes les formalités 
de la loi de Moïse, se rend au Tem­
ple pour y présenter son Fils au 
Seigneur, elle qui n'avait pas pé­
ché, c’est moins pour libérer sa cons 
ciencs quo pour notre exemple à 
nous. Ebe nous dit par cette démar­
che sainte que tout devoir est sacré 
et quel qu’il soit jusque dans la per­
fection de ses détails C’est dans 
le fini de nos œuvées, faites en con­
formité avec 1» loi morale qu’est
spécialement la beauté et ta splen 

M. Jean Baptiste «'Chaud, notre d d(j |a vie B,au d,âlne8 
magistrat de police a déménagé son . , » .
bureau au palais de justice. Il s‘oc- quelconque paice que lafai-
cupe aussi d’assurance contre le feu blesse met des réserves dans leur 
et il est agent pour la “Merchants attitude en face du devoir. Beau- 
Casualty Company’ assurance cou- coup deviennent coupables paree 
tire les maladies et les accidents. 4U,el|ee en mëpriaent> en ellej.mê.

mes ou dans les autres, soit la scien­
ce, «oit l’accomplissement

Aimez votre devoir, si simple, si 
crucifiant qu’il soit ou devienne de 
main. Cherchez à le connaître sans

ISte-Rose du DegeleVx/ I ' :;
L’Influenz* appelée comrauné 

ment dans notre pays GRIPPE 
ESPAGNOLE a fait son «ppari- 
tion pour la deuxième fois d iiq 
ire paroisse, et; ceі'ЕеТипГГ еЛe pa­
rait beaucoup plus sérieuse qu’à sa 
première apparition en octobre et 
novembre. Actuellement il y a en 
viron 100 cas dans notre paroisse 
et nous comptons déjà sept victi 
mes : ce son^ M. David Devost, 
Madame Antoine Raymond, M 
Grégoire Landry âgé de 68 ans. Le 
service de ce dernier a eu Heu le 
lo courant en cette égHse au mi­
lieu d un graud nombre de parents 
et d’amis, car le défunt était beau 
coup estimé et était l’un de> pre 
miers colons dans la paroisse de. 
Ste-Rose, au deuxième rang. M. 
Théophile Beaulieu dont le service 
a eu Heu le 11 courant, .deux en­
fants dé M. Louis Dëschênes et un 
chez M. Jos Pelletier. Plusieurs 
sont dans un état critique.

Nous profitons' de la présente 
pôur sommer M le Maire de notre 
Municipalité de bien vouloir nous 
dire en vertu de quel, amendement 
fait par le bureau en chef du con­
seil d’hygiène lui permet atijour 
d’hui les règlements qu'il a fait 
adopter par le conseil. Un mot de 
votre part M le maire nous obli­
gerait beaucoup. Vous pourriez 
nous diir« en même te ups ce que 
votre conseil a fait pour enrayer 
l’épidémie.
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LOUIS A. DUGAL
CONTRACTEUR ELECTRICIEN

Edmundston, ,*-: K. B.

Remerciements
lue failli litі de M J. A Bernièr 

désire remercier tous ceux qui leur 
ont témoigné dés marques de syn- 
path.es de quelque* manière que ce 
soit à l’occasion de la mort tragi­
que et si soudaine de leur fila, un 
frère, un époux bien aimé, Emile, 
soit par lettres de condoléance, en­
vole de fleurs, biographie, cartes 
et visites.

de Tattitude de la faiblesse et vou* 
apparaitrez marqué- s du signe de la 
force dont l’auteur de la Sagesse 
ne trouvant en aucune femme, fai­
sait,à la Sainte Vierge l’éloge uni 
lue et suprême Vous en serez les 

dévotes filles, dans la mesure seu 
ment ou, après elle, vous le méri 
terez°

4two step pourrie piano. —5. Les 
saisoh de l’amour, nouveauté pari 
sienne. —7. Viens, pauvre gosse ! ce 
qu’on chante en Fiance. —8- МИ 
huit cent vingt cinq, chansonnette 
comique.

I£a-vente partout, 3Kous le nu­
méro ; par la poste 8 sous. Abonne­
ment, un an, Canada. $2.00 ; Etats- 
Unis, $2 50 Adresse,: Le “Passe- 
Temps, 16 CraigEst, Montréal.

. ШШ

■ж
■■

g
“Une petite MaJawaskaienne.’' 

2 Février, 1919A tous un cordial merci.
VV

du
m -

Lorsqu’on Aime NAISSANCEІЄС

us
B•x M et Mde Adélard Ouellet font 

part à leurs parents et amis, de la \ 
naissance d’une jolie grosse fille 
née le 7 février et baptisée sous 
les de Marie, Cécile, Viola.

Parrain et Marraine M. et Mde 
Percy Picard. Porteuse Mde Jos. 
Deschênes. }

Le dernier numéro do Passe- 
Temps (623) contient huit 
ceaux de musique dont voici le- 
titres :

1. Lorsqu’on aime, chanson iné­
dite créée par Desdart —2. Foi et 
Patrie, chant de ralliement par Al­
bert Larrieu.— 3. Le Bourgeois 

détonr et tout entier. Accomplissez Gentilhomme, air à danser pour le 
le jusqu’au bout, quant même vous piano.— 4. La Naissance de Jésus, 
devriez y rencontrer le glaive des oich- stration pour 5 instrumente 
douleurs. A ce prix vous" rortires|— 5. Le pas des Braves, marche

mor-B.

sens l’impulsion 4e votre zè­
le, dans le recrutement en fa­
veur de notre belle, forte, 
puissante et florissante société 
des Artisans Canadiens-Fran­
çais.

'E
es 'té?

li-
La MUTUAL LIFE GF CANA­

DA n’a pas perdu un centin de ses 
placements d’argent depuis 45 ans. 
C’est dire que ses placements sontV 
Sûrs et sela au bénéfices des assu-

es
,1e

Bien à vous sincèrement,
A. F. HACHÉ, 

XDrganisateur.

ir.
;
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INFLUENZA ET GRIPPE
Les symtômes de l'influeiiza et 

de la grippe sont les suivants : 
Resserrement de la poitrine, dou­
leurs à la tête ou maux de tête, 
douleurs dans le dos et sensibilité 
générale du corps. Pour vou* met­
tre à l'abri de ces maladies, fai­
tes rémjBdi" éilëfhe dë— *

d‘- !

"Tmto« і '
Onguent de moutarde ^

•k
PETRO-MUSS Bet appelez votre médecin.

PETRO MUSS est un contre- 
irritant^et rubéfiant, que l’on em­
ploie à la place des emplâtres de 
moutarde.

PRIX 35c le pot,' 3 pots pour 
Si.oo'par la poste.

Munnfsrtiir* n*r ■SiU
i* GeoMortiiner&Co _
^ * bOaitfN. мльа. itw*

CEO. MORTIMER & CO. INC.,
212 Milk St., BOSTON, Mass.
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■ аÇSImpuretés contenues 
dans la graine 

de trèfle rouge
« ■' ZPour vous rétablir rapidement après une attaque de Grippe ou de) 

twite autre maladie déprimante, rien n’égale le
$ • 4» LE * * LÉ ч»

rêgülateorVue bonne [nutied*- 1agra:ne «1* 
trèfle rouge cintivé« au Canada, и 
spécial» ment dans les province- 
d'Ontario et de Québec, contient 
une forte pioportion^de graines de 
mauvaises herbes. La loi lu con­
trôle des semences interdit la vente 
de graine de trèfle rouge, qui 
tient plus de hO graines de mauvai­
ses b. rbvs dangeureuses ou 400 
graines d* mauvaises herbes de 
toutes espèces par once, ceci com 
prend toutes b's espèces dangereu­
ses, ou nuisibles. Il n'y a qu’un 
tiès petit nombre d’espèces de mau­
vais1 herbes dangeureuses qui se 

géneiaieim-nt dans la 
graine «le trèfle, rouge en quantités 
suffisantes pour que cette dernière 
soit invendable. Pour produire de 
la semenc • propre, il faut adopter 
un ^y-'tèm * «; "a >um m< nt et de Irai- 
t« lin i.i «lu mi qui ti nue les mail- 
vais s hei lu s en échec et produise 
des conditions favoiahles au déve 
loppe'.nient «le la plante de trèfle 
Le feuillet No S 2, qui vient d’être 
publié par «iivision des semences du 
Ministèîv de ГAgriculture, et que 
Pon

BEÜÜLÂTEÜBVIN MORIN %

ІЩІ
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DE LA SANTÉ
De La FEMME

Du Doctor Joseph Larlviere.

DE LA SANTECRÉSO-PHATES
C’est le saint des convalescents, des anémiques, des 

rasthêniques et des poitrinaires.
DR. ED. MORIN » CIR. Until**, tSlédi.

W€îkПен­сом-

De La FEMME і
En Vente Partout-

4

Sirop
* *

mm
lït.Ü MESDAMElSi

Connaissez-vous ee qu’est le Régulateur do 
la Santa de la Femme

Du Dr. LARIVIERE.

trouvent

Ш G©№imiNI ET 
ВПИШЕ DE FORE DE DE

!

йШ V
Syrup Of Thr
6*S«&

Mathieu і25™
-•i: t

SÏ/
Gros flacons.—En \>ente partout.

1 CIE. J. L MATHIEU, Prop, . - SHERBROOKE P. Q.
> Fabricant aussi le* Poudre« Nervine* de Mathieu, le meilleur 

^ktemède contre lès maux de tête.la Névralgie et les Rhumes Fiévreux.

Casse La Toux
Vous ne le connaissez pas si votre sftftté èst mauvaise, si votre figure est pAîo, jatinè oil liiafdfflë j 
ne le connaissez pas si vos yeux sont cernés de hoir bouteur plohib ; vous he le connaissez {Ш il 
re*senteÊ es tiraillements et des fatigues dans le côté droit bti Іе côté gauche ; vous ne le 

rlah’if lSe* voüs ^esse^tez des nausées et pertes d’appétit, avec palpitation du cœur, lassitude, 
démmé, poiilx Vitei épidtehti'e Baüd, hystérie, épuisement des forces corporelles, débilté n rveuse, 
»« e^2“ »***« vous ne Ie connaissez pas si vous ne l’avez pas essayé. En un mot, c’est

ami des Dames, et l’ennemi irréconciliable de toutes leurs maladies. C’est le meilleur pervin connu 
pour toutes les faiblesses des femmes, irrégularités et maladies des nerfs; c’est le mcil>v: purificateur 
rognon!; t0ni4Ue excitant VaPPétit èc’est le meilleur régulateur du

vous
VOUS

} і roc « і re r gratuitement 
en s aille* ant au bureau des pub'i 
cations a pour objet de donner des 
publications a pour objet de donner 
«les renseignement sur le meilleur 
moyen dedebarraser la graine de 
trèfle rouge des impuretés qu elle 
renferme. Ce feuillet contient de 
nombreuses illustrations, montrant 
les graines de mauvaise herbes, la 
graine de trèfle, et la graine qu’il 
convient d’employer II y a égale 
ment des instructions sur l’essai de 
la semence et sur la façon de pré 
lever les échantillons et de les ex- 

, pédier a la division des semences.

Vі

r

Ж
ЖиіЯВШЯВ.?.цg cœur, de l’estomSc, du foie et dte 7\1-і

Votre argent est 
en sûreté dans

▲
ш OERTIHCATS.

тіш/'”"' n ét<: guéÜ!e fec les ,rois bouteilles du “REGULATEUR DE LA SAfoTÈ DÉ U

MICHEL H UNES, Gorham, N. H.

N
les

Timbres d’Épargne 
de Guerre

і

mande chaleuteust ment eb remede à toute fertilité atteinte tilt “UKAU МЛІ.” J
iiAMÈ LOÜIS DANIEL, Mantille, R, I„ Boite 7a.

Avis au Public

A ou s avons enlevé tou-

Achetez-en maintenant à $4.00 
pour les revendre $5.00 le 

Jour de l’An 1924.

Pour toutes informations, consultations, etc., addressee ;tes les clauses de guerre 

et nous sommes prêt à 

vous donne! une

h Le Dr. J. LARIVIERE Cie.
Boston, Mass.

"ipfotec- Titre du Dominion
X XПоп8^;^а1иТн,н‘":іІпЧКІ"а:'мТ!:1:К'’ "UX dans le. centre, où

la [ois ..... ...........................it. Vі" • nc'. !1°us n . r,ns n s in ans île Dois bouteilles àla lois 4S..00 II boule 11- „ t ,ix hoqterb - рмг Si.ou, I.Krger,. tioh i .lupit-ncr 1 ordre.
D. liez-vous dci .сіті ru d -, m :c'i n 's qui v ■dironi 4u - ont de» remèdes ou emtilâWB 

cesu,.„.,,1,u,u..mp. ,tt LherL.tUf.ire^de’p^r'^

On peut taire inscrire ses timbrcsd'Épargnedc Guerre 
à son nom pour se protéger coi-tre toute perte, 

par le ïeu, le vol ou autre cause.
lion complète.

A. P. LABB1E,
Les Timbres d’Éccnomie coûtent 25 sous 
chacun. Seize de ces timbres, collés sur 
uneCarted’Économie, sont échangeables 
contre un Timbre d'Épargne de Guerre,

1 sur ceGérant. t

»?Union Mutual Lifo Insurance. Co.
I We ask you toRésidence : St. Leonard, X.B. 

Agence : V’au Buren, Maine. 1Л*
!:En vente partout m-s 1S»il I B
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cct écusson est en 

montre. Let Taylor 
do Your 
Tailoring
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Us l-'KV. V1K. AVCIDKNT’et MA- 
T, X I)IH. An'.omoliile, Plate Glass, 
Responsabilité île Patrons, etc.,etc.
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XSSVREZ VO I R® A IE : \s ІУAssur. /. vos propriété- !
Assurez votre Automobile contre le 

feu !
Assurez vos Plaie Glass ! 
Assurez-vous foutre les Accidents 

et la Maladie !
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k". because we feel positive that 

you’ll be eminently satisfied.M Ouü \ ni mieux toujours avoir la 
■ ■ ■ ' " «me lionne l'Assurance 

r pa* en avoir besoin que de 
ne 1-:s 1 \ 1 ir lorsque vous en avez

Je représente quelques unes ties 
me Heures compagnies et puis vous 
donner pleine et entière satisfac-

ÏÏV-IS 1 hS. LAPORTE
PHOTOGRAPHE

II
1 Your satisfaction-âèx means our suc­

cess and we certainly want to 
be suecessfull.

v
Seul agent pour le M ad a was k a 

de la
CANADIAN KODAKCo.

''Шт,

V т
Votre encouragement est cordia­

lement sol 1 toi té. Kodak Autographic qui donne l'histoire de toutes vos poses 
Poudre à développer. Pellicules ou Films

Boite à développer. Assortiment complet pour les . 
Amateurs

Liste de prix envoyé franco

l ha les N. Begin, Ta,37-loz-m.a,çle
Clotla.ee

АТлушаЩAlbums.
Assurance Générale 

E'lnmii'Lton,

fe fais une spécialité de Vі 
rance Accident et Maladie pour les 
employés de Chemin de Fer.

'

N. B.
Sût demande, aussi que Catalogue

ï
agrandissement made specially toі are иyour own 

measurtmentse-which insures yon 

of that touch of individuality that 

is net possible unless tailored es-

Portraits au Crayon, Couleurs, Sépia

Votre commande par la malle sera l'objet de notre meilleure 
attention

Send your £:

RAW
FURS_______

Lbs ^oidf
^ іпгіґше?

'

S. LAPORTE, Photographe,
EDM UN DS TON, J\T. B.

pecially for you. So again we say to you “Let Taylor do your Tailoring”.
R

кілD. A. BOUCHARD & Co. rook
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Végalement au besom ce membre 

sans aucun déboursé de la part du 
soldat.

MADAWASKA, MAINE.____ Je
. L departement de Repatriement Jean, Montréal, Ottawa, Kingston, manière que ceux qui ont besoin 
rtes soldats à la vie civile fournit Hamilton, Toronto, Winnipeg, Ré- de rechanges, de réparations et d'a 
également des appareils pour corn gina, Moose Jaw, Saskatoon, Cal- justements peuvent se les procurer 
ger autant que possible les blessu- gary, Edmouton, - Vancouver, gratuitement et sans trop s’éloi" 
res aux pieds, aux jambes et aux Victoi*r ” guer. S'il n'y a pas de dépôt dans
nras A ceux qui eu ont besoin, le A ces dépôts il y a les ajusteurs la ville du soldat invalide, il est re- 
g 'Uverneiuviit donne les appareils expérimentés qui font les répara iquis par l'officier Médical du Dé- 
cnirurgicaux <le toutes sortes. j lions et les ajustements sous la di | parlement de se rendre au plus pro 

Des pieces de rechanges pour les rection des chirurgiens. Ils ajustent - lie dépôt.
°î*’' ' 'yd*'- ear :és en entre ! aussi aux patients les appareils iu- On lui donne des billets de che
poi dam des "e ôls convenable) di'Viduels reçus bruts de la fabri- mins de fer en première classe et 
"lent sHnes da-s les centres sui- que. gratuits, une allocation pour ses
vauts : Halifax, Fredericton, St- Çeg dépôts sont placés de telle repas et d’autres déboursés, et цпе

Ш "Gra 
ta. J 
tout 
aussi

ІЖІ allocation pour se faire payer à 
cause de la perte du temps dans 
son travail. S’il doit rester là pen- -
dant une semaine, il est gardé aux 
frais du Département, et lui ainsi *8 
que ses dépendants reçoivent les
Kbôpu'taf І0Са'І0П8 4Ue ®’il était 4

Comme on le voit, le gouverne­
ment ne néglige rien pour rendre 
tous les services possibles aux aol-
nada"lfirme8 t'ui revieuuùht au Ca-

«IfitiM luauufacturcrs and not buying to r> 
-ell we always assure thv fairest ginning and 
the hoghest market price- Quick returns 
\'o nrice list issu-d but vet- guarantee t» 
told your skins sepatate until you accept or 
eject otir offer.

Parmi les services qui sont геп 
dus aux soldats par le Comité de 
Repatriement, ou apporte une at­
tention toute spéciale aux soldats 
infirme De fait, le gouvernement 
fournit gratuitement aux soldats

mêmes avantages Justice égale S^ і amPutat‘on* u”
pour tous. Aux dames d’en profiter. membre art,fic,eL °u

V!' f;
. M

La compagnie MUTUAL LIFE 
OF CANADA assure es femmes 
<*fc les hommes aux mêmes coud - 
Lions. Les d ux sexf s reçoivent les Si
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TANT L’INVENTAIRE
Nous voulons donner l’avantage a nos clients de 

ouvoir faire des achats a des bas prix.
Cette Vente Commencera

Lundi le 17 Février et durera 15 jours seulement.

S’AIMER
Jamais on insistera assez sur la 

nécessité de l’amour, dans le sens 
chrétien du mot.

L’aiuour est'd’essence divine, l’es­
sence même de notre religion.

L’amour immense dont son Sa­
cré Cœur brûlait pour les hommes 
explique seul la vie et la mort de 
Jésus sur la croix.

On raconte que saint Jean, l’ami 
intime du Sacré Cœur dorant la vie 
mortelle de Notre Seigneur, devenu 
vieux et impotent, se faisait porter 
sur le bord de la route, et là tout le 
jour répétait aux passants . “Aimez 
vous les uns les autres."

Ne comprend on pas que dans la 
charité, qui n’est qu'un autre mot 
pour signifier l’amour, se trouve la 
solution de tousles problèmes

Si l'ouvrier aimait le patron, et le 
patron l’ouvrier que de malenten­
dus évités.

Si les hommes aimaient les prê­
tres comme le prêtre, nouvejtd 
Christ, aime les hommes, les foules 
ne connaîtraient ni les passions ni 
les haines.

Si le Boche, malfaisant avait ai­
mé son prochain, il se serait conten­
té de vivre et de laisser vivre sans 
chercher a écraser sous sa botte les $ 
nations qu’il jalouse.

Les païens disaient autrefois des 
premiers chrétiens : Voyez comme 
ils s’aiment !

vt ’A.
•A

і

4P

J’ai un stock grand et varié de marchandises pour l’automne et l’hi­
ver que j’ai acheté à des prix les plus bas. J’ai aussi fait beaucoup d’a­
chats fortunés de bonne heure dans la saison récente. Comme à l’ordinai­
re, lorsque les achats sont faits à des prix raisonnables, le marchand peut 
terlainehient vendre ses marchandises à meilleur marché que celui qui 
payé le plus liant prix du marché maintenant, monsieur le client je vous 
invite de venir et de visiter mon stock, de connaître mes prix et vous se­
rez le bienvenu que vous achetiez ou non.

Faites le maintenant, c’est tout ce que je demande afin que je puisse 
prouver ce que je dis, et alors, je sais que vous viendrez encore et que vous 
amènerez vos amis.

t

a
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Hélas ' peut-on aujourd’hui répé­
ter avec vérité ces mots, non pas 
des chrétiens de tout l’uni ver, mais 
de notre paroisse où pourtant le 
Sacré Cœur est si en honneur >

La loi d'amour n’en est

Vineigte de 50X le gai. pour Mousseline et cotonnage pour 
habits de dames et enfants 

valant 20X à 35? pour35c.
10c. à Й5с.

Gros hareng frais de 12/ la 
livre pour

cepen­
dant pas moins inéluctable. Ceux 
qui n'auront pas aimé seront con­
damnés.

Percale valant 30^ et 35/ la 
verge pour9c. 85c. et 88c.

Nous devons aimer même ceux 
qui nous font du mal. Quel méri­
te y aurait-il à n'aimer que ceux 
qui font du bien ? Le Sacré-Cœur 
demandait à son Père pardon pour 
ses bourreaux.

Dieu aime si tendrement ceux-là 
même qui ne l’aiment point, qu'il 
nous ordonne d’aimer même 
qui nous haïssent comme il nous a 
aimés lui-itiême, de les aimer com­
me nous nous aimons

Nous sommes tous enfants d'un 
même père ; pourquoi donc ne pas 
nous aimer comme des frères ?

Prosternons-nous aux pieds du 
Sacré-Cœur et demandons-Lui de 
jeter dans le nôtre une étincelle de 
cet amour dont le sien était eiu- 
biasé pour les hommes.

Prêchons l’amour et la charité

Camisoles et caleçons fleece 
pour hommes valant 75,? pour

X X Morue salée 13/ la livre pour

10c. %50c.
Pantalons pour hommes va­

lant $4.00 pour* Pois et fèves de $10.00 du mi- 
not pour

f

$2.78$7.50 ceux

Corsets valant 
5°/ pour 35f 
$1.00 “ 69<
$1.50 “ $1.15

Vert de Paris de 70/ la lb pour

69c.
Drap à robe, laine et coton de 

'$1.00 pour 80/
60/

Saumon et Tom de 25# la boi­
te pour 75/1 19c. Tabliers pour dames de 

50f et 75/ pour 30,r et 6o< 
Boutons de poignet#de 25/ le 

set pour
Allumettes de 35/ la bunche par la parole, prêchons-les surtout 

par l’exemple.29c. 18c. R b.
h'Etincelle

La Commission dae-
Vivresim CanadaIjous avons aussi un peu de butin d’ete que nous vous donnerons a des prix très bas 

Venez tout de suite parce que nous n’avons pas une grande quantité de chaque sorte 
et cela ne durera pas longtemps. Nous allourons 16 p. c. de discompte sur habits faits a 
ordre pour hommes.

Au cours d’une conférence qu’il 
a faite récemment devant les 
b res du Club d Agriculture, à Ot­
tawa. le Dr. G. C. Creelman, Com­
missaire d’Agriculture pour la pro­
vince d Ontario, et Principal du 
Collège d’Agriculture d’Ontario, à 
Guelph, a répété aux fermiers du 
Canada un message du Très Hono­
rable R. E Trothers, Secrétaire 
d’Etat de la Grapde Bretagne.

“Je lui ai demandé unEDMUND J. CYR, message
pour les fermiers du Canada”, a 
dit lv Dr. Creelman", et il m’a dit 
que l’Angleterre avait besoin de , 
notre bœuf congelé, et il a déclaré 
que le Canada devrait développer 
son commerce de bœuf congelé im­
médiatement de préférence à celui 
du commerce des bestiaux. Il à in­
sisté sur la nécessité d’agir sans re­
tard. Il a ajouté qu’après la gtierre 
l’Angleterre ne consacrerait pas 
autant d’etforts à l’élevage des 
porcs, entendu que cette élevage 
pouvait être fait à meilleur marché 
de ce côté de і ’Atlantique, et que 
du moment qu’Elle pourrait obte­
nir du Cauada les produits du pOrc 
quand elle en aurait besoin, elle 
rait satisfaite de cet arrangement”.

Au sujet de la situation qui se 
présente quant à l’exportation du 
bacon canadien en Angleterre et de 
la récente décision de ce dernier 
pays de ralentir son mouvement 
d’importation, le Dr. Creelman a 
déclaré qu’il avait tout lieu de croi­
re que ceci était dû à une conges­
tion temporaire.

A VENDRE A VENDRE
Un poêle à cuisine “SECURITY" 

en bonne condition. Un an d’usage 
seulement Raison pour le vendre 
est que le propriétaire en a un au-

Pour raisons de santé je suis obli­
gé de vendre à sacrifices tout mon 
roulàht et toutes les voitures de 

--*(► l’hôtel d’hiver et d’été à très bon 
marché

Je donnerai tonte ma clientèle du 
’’Grand Central” à celui qui achète­
ra. Je préfère de vendre en bloc 
tout ce que possède, mais je vendrai 
aussi les articles séparément si pré- 
8 Ible aux acheteurs.

matériel roulant comprend 
тННГ un automobile.

S’adresser à JOS. O. AUDET, 
Hôtel Grand Central, 

Bdmunbston, N. B,

tre.
S'adresser au bureau du “Mada 

waska”.

se-

ON DEMANDE
Un jeune qui désirerait appren­

dre le métier de barbier n’aura qu’à 
s’adresser à»

TIM. BOUDREAU,
» Barbier,
5-j. n. o. Edmuudston, N. B.
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Les marchandises offertes dans cette grande vente consiste de tout 
Hotte stock, nos prix sont réduits sur toutes nos marchandises, et non sur 
quelques articles seulement. Réduction sur toutes les marchandises sèches, 
groceries, épiceries, chaussures, chapeaux, casquettes, couvertes à chevaux, 
tapis en pluche pour voitures.

Nous avons en main une quantité d’Imbits 
de dessous pour dames, hommes et enfants en 
fleece-line et laine. Capots pour dames et 
fillettes, capots en mouton pour hommes, aus­
si un bel assortiment de pantalons (Dressing- 
pants) aussi en khaki et overalls bleue, pan­
talons et habits pour jeunes garçons que nous 
vous vendrons à des prix raisonnables.

Nous avons aussi shoe-packs, moccasins, 
morning slippers pour dames, capuches pour 
enfants, neckties, balais, haches, peintures, 
vinaigre, sel, poisson frais et salé, lard et 
graisse, poudre à chevaux.

A VENDRE WANTED
• erme de 475 acres, située à 2J______  ... _ HHHHIRHBHBB. Peeled Spruce and Balsam

CBBMlN llE FKft TBMISCOIjATA lmlle db la s,atiu,‘^lajr- 2b0 acres Pulpwood. Correspondence in- 
k v t*n culture, chevaux etteastru meats vited.

oratoire pour $3000 00 de valeur si- Address : FRASER Litrii- 
UiPrr.RÉdm і: m. fn6 d« Témiscouata sur la propri- ted, Edmundston, N. B.

Dép, Kdnmudstou, Je. u.uo a. m «té même contient du moins 1000
Arr. Connor. N.. B. u..sop. a,. j, ^ p„||M. g. pri, j#. QN DEMANDE

I)ép. Connors N. B. 8,tx> a m mandé est $8000 00 pour plus de «. """" ..."
details veuillez vous adressé* à Bois de pulpe pelé dépinet- 

a.reic im5^: «f ’Ajl LEVASSEUR, Clair N. B te et de sapin. Par correspon-
Correspondance à Kdmundsion Jet ЮI. p. dance.

p“'. i”" wood.tock —■ її. Saddresser à : FRASER
“ÆJwÆ nLa MUT(JAL LIFE OF CANA- Limitée, Edmundston, N. B.

Et à Rivière du Loup -avec tous les GA e*t une compagnie à ba>e mu ij 1 ye 
train, ехргеи de l'Interçolopial Ry. tu«lie. Tous les profits tout mix
pKPrùy;rsaad^;rmlt,0“" РГО- a7'-etnon à des actionnaires.
A. NADEAU, Agent général Prêt el bile peut doue donner de larges di- 
Piwgen. viduudti# aux assurée.

H or ai rh de pu, le 23 décembre 1918 
Express :

Express :

Cultivateurs lisez
“Le Madawaska
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“LE ЛІ A DAW ASK А” І
Рош* un simple rhume, comme pour une bronchite 

chronique, employeztournai Hebdomadaire >:• EDMUNDSTON, N. B.

f AÏRIF D’ABON NEMENTS - • Payable strictement d’avance

ETRANGER
I Pourquoi vous devez 
| assurer votre VieTAROL іCANADA

4Six mois,
$1.00 Un an,

50c Six mois, -
$1.50
0.75

ITARIF DES ANNONCES C’est le remède le plus efficace connu pour soulager promptement et guérir 
sûrement toutes les maladies de laX'orge, des Bronches et des poumons. 

En Vente Partent.

Annonces légales, première insertion, la ligne.............
“ “ par insertion subséquente, la ligne.

(A vendre ou à louer) ne dépassant pas 10 lignes, 1ère insertion. .50 cts 
par insertion subséquente.... 35 ets

Avis de naissances, mariages et décès......................................................
Ces derniers publiés gratuitement pour les abonnés 
Petites annonces, offre et demandes d’emploi, perdu, trouvé, etc,

par chaque insertion.... 35 cts 
Tarif spécial pour annonces A long terme.

.15 cts 

. 10 cts fiy i* PARCE QUE c’est un detyrir que vous vous devez à vo 
même et à ceux qui dépendent de vous.

Â 2- PARCE QUE du moment que votre vie est assurée, si vouiræ 
Ж Pourrez, votre succession est augmentée du montant de voj*J

0S3. PARCE QUE la mort est certaine—QUAND est incertain':-^ 

Aujourd hui vous pouvez pasrer l’examen médica"F-DEf Ai 
MAIN il sera trop tard.

4. PARCE QUE votre police est un montant comptant en аг- Ф 
gent que vos créditeurs ne peuvent saisir—si vous en avez à’® 
votre mort—une somme qu'un désastre financier ne peut pas fl) 
ôter à votre famille. Ai

DK. ED. MORIN & CIE4 Limitée, Québec. Canada.Annonces,

..............35 cts

McDonald, Will Thibodeau, Oscar 
Martin, Marion Martin, Léo Thi 
bodeau, Martin McDonald, Martin 
Detzost, Victor Saiudon, Adolphe 
Therriault, Albert Beaulieu.
44 élèves enrôlée.

INotes
I >s.. «

Maintenant que la$011$ -LOCALES 9 —o—

M J. A Chai est. est descendu à- 
Frédéri'-ton afin d’y recevoir sa 
“Discharge’’.

guerre
est finie et que l’aeier va de­
venir à un prix abordable, 
nous espérons que le pont du 
ruisseau de quatre milles sur 
le chemin de St-Hilaire va 
être construit; C’est là ub tra­
vail important qui devrait at­
tirer l’attention de nos dépu­
tés. Le ministre des ttàVàux 
publicSj s’il cbhüait la situa­
tion va se hâter de construire

B. D. Sirois, institutrice.
A
/>M. Eloi Son су d** St-Basile était 

de passage dans notre ville, mardi, 
et піУи* a honoré d’une visite. Feu Auguste 

Bérubé
fi\ Quand rievetarons vous assurer.Ste-Anne, N. B.

1. AUJOURD’HUI plors qtie Vops avez là vit? M la santé ; demaih voué 
n’aurez peut-être ni l’un hi l’abtiè ; lès délais sont tbujours dangereux.

2. AtyOl RD’IIUl fine police vciis coûtera tncins que 1 lus tard. Soyez 
safees et assurez Vblrè vie comme mesure de prévoyance pour vos vieux 
jours.

3. 1 AUJOI PD HUI car dans un ttirps de dépression financière plusieurs
ont tiotaé que leurs polices étaient le-seul endroit cù ils pouvaient em­
prunter peur rencontrer des besoins pre

4. AUJOURD’HUI est le temps d’agir ; si vous ne faites pas d’économies, 
quand allez-vous ccnmemer ? Rappelez-v<us que remettre un devoir 
présent peut être iatal à vos meilleuis intérêts.

Mardi dernier, le 4, se donnait 
chez M. Jos. Beaulieu une “soirée 
de surprise” à l’occasion de la fê 
te de naissance à Melle Maimie.

U11 gand nombre d’amie s’y reu 
dirent et Melle Beaulieu qui ,était 
allé dans les environs fut surprise 
et en même temps bien émue, de se 
voir entourée d’une foule d’amis 
aussi grande.

Melle Nélida Parent vint à Sa 
rencontre portant un magnifique 
cadeau, taudis que Melle Béatrice 
Sirois d une voix qui semblait ve-, 
iiir du cœur, lui fit lecture de l’a­
dresse suivante :
A Toi Amie,

Veuille nous pardonner, si 
te prenons si à l*improvistc> pour 
venir te saluer et célébrer avec toi 
les quelques dernières heures du 
zjièuie anniversaire de ta naissan­
ce. 9

Le Capitaine Azarie Piuze d 
Futseï ville est en visite chez son 
beau frère, M T. E. Boudreau. 1 fri

Tous les résidents de cette 
ville ont été vivement surpris 
et peinés d’apprendre 
presque soudaine d’un vieux 
citoyen d’Edmuudston, Au­
guste Bérubé, marchand, arri­
vée le 8 février au soir. Ses 
parents et ses nombreux amis 
n’ignoraient pas que sa santé 
était chancelante depuis une 
couple d’année, cependant rien
ne fallait redouter une fin ce, ц parait qu’un hôpital de (& 
aussi piocha nie. v 75 lirs au maximum â quel-

était ne il y a 60 ans a qtte chose cotnine 57 employés 
Kamomaska de Guillaume sa|ariés. Un marchand de St- W 

eut be et Emilie Chamber- jean dit dans le Standard que 
and, Il epouSa Azilda Pelle- 1 organisation militaire, pour 

tier, morte il y a une dizaine ce qlli regavdç St-leali et le 
d années, et maria en seconde Nouvéau Brunswick a été 
noces Josephine Boulet de pourri depuis le commence- 
і lontréal qu il eut la douleur ment de la guerre, Le grand ( 
de pel die il y a une couple g,-jef semble être le fait que
TTl *. .. St-Jean ne reçoit pas tout ce
Il vint S ê.ablir ici, il v a quü pourrait recevoir. Cela 

tiente ans,-comme sellier. Il ne surprend personne, car 
y a une couple d années, sa chacun sait que St-Jean se 
santé ne lui permettant pas croït tout le Nouveau Bruns- 
de continuer a exercer son me- Wlch, tout comme Moncton se 
tier, il ouvrit Une Épicerie qui CV0it toute l’Acadie, mais que 
commençait a etre prospéré. le Standard, journal Ultra 

C était un mutualiste fer- Unioniste se fasse le porte 
vent. Il était un des membres vojx des mécontents, c’est un 

MelleJfol,dateurs du cercle de VU- signe des temps.
niofi bt-jjoseph, de la cour _Q__
Immaculée Conception, des L’Allemagne ne semble pas 
Forestiers Catholiques et un se hfttei- de remplir les termes 
des organisateurs de la C M. de Valmistice. En certains

,, f milieux on semble être fort
ses funêi ailles furent ce le- pessimiste,4t on semble mê- 

brees, mardi matni b*n fé- me craindre une reprise des 
vner. M. le cure Conway offi- hostilités. Il n’y a pas de don­
nait ayant messieurs les ab te qiie la population alleman- 
es Lynch et Mai tin coin me qU[ a vécu loin des champs 

diacre et sous diacre. Les niera- ae batailles et qui u a pas eu 
bres de la société mutuelle de 
l'Union St-Josepli assistaient 
en corps. Une foule nombreu­
se de parents et d’amis accom­
pagnait la dépouille mortelle.

Des offrandes de prières,bou­
quets spirituels avaient été 
envoyés par la famille Ditgal,
I bornas Hodgson, Victor 
Chamberland de la Rivière 
du Loup, J. A. Chamberland 
de Ste-Rose du Dégelé, J A.
Parent du Bic, Mme et Melle 
Chamberland de la Rivière du 
Loup, Etc., etc.

Plusieurs enfants lui survi­
vent : Aiirèle, Caroline, Fran­
çois, Eva, Amanda, Arthur,
Wilfred, Marianne, tous d’Ed- 
mundston, et Elodie, en reli­
gion Sr. Marie A.ugnste de 
Jésus de la Communauté j.es 
Filles de la Sagesse d'Ottawa.

Notre ami est resté calme 
et fort jusqu’à son dernier 
soupir ; il a souffert sans se 
plaindre,-il a regardé la mort 
sans se détourner les yehx 
parce que depuis longtemps 
ila religion s’était présentée à 
lui comme une bienveillante 
et secourable messagère qui 
lui apportait la bonne nouvel­
le de ses intérêts éternels ,et 
qui recueillait et transportait 
audevant de lui ses sacrifices 
et ses vertus.. .1

“Le Madawaska’’ offre des 
sympathies et ses condoléan­
ces à la famille éplorée. -,

— o—
, M. .1 F. Doucet de Bathurst, ins ' 

pecti-ur <l; s écoles pour le Maibv 
wa-ka, est en visite dans le comté. 
L’épidémie de la grippe qui a fer 
nié les écoles le- terme dernier l’a

SOsmuts.
cillà mort ce pont, car tmts les gens de 

St-Hilaire ont lrâte de pouvoir 
chanter en choeur :“Sur le 
pont à Veniot tout le monde 
y passe.”

pa
grOù vous assurer?
Sb

Wempêché v isiter les écoles qui 
recevront qu’une visite cejtv N^ Dans la Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA.ne

... PARCE QUE cette compagnie a toujours remporté les plus \ 
\tf grands succès». 4 x

Les jomuaüX des St Jean yjj PARCE QUE cette compignie n’a pas de supérieure dans < 
commencent à critiquer Verte- Uyle montant des dividendes qu’elle paie à ses assurés, 
ment le ministère de la mili- iii P.\RCE QUE celte corn agnle b’a pas d’actionnaires qui ЗЯ

mangent une partife de ses revenus. W
PÀRCE QUE sës réclamations en cas de mort sont payés w 

Vf/ promptement. ш
PARCE QUE c’est une compagnie canadienne qui ne fait 35 

ф pas d’affaires dans aucun pays étranger ; qui fait un choix judi Ж 
fcêy cieux de ses risques, et qui est reconnue pour ses méthodes saines Î8 
Ж d’administration, W
:rf PARCE QU’ELbE assure les hommes et les femmes ; les w 
VI/ deux seXés ont 1rs mêmes avantages ; justice égale pour tous. Ш 
I/ PARCE QU ELLE ne fait pas de restriction relativement Ш 

\U à l’occupation, la résidence ou les voyages des-assurés. 
y PARCE QUE ses fonds sont déposés dans des banques 
ЖnadietiUes seulement et que depuis 40 ans elle n’a pas perdu une 1 
W seule piastre des placements qu’elle a faits. ^
Vf/ Pour ces raisons et bien d’autres encore» assurez-vous dans ( 
Vf/la Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA. і

année. de

Melle Marguerite Fortier, de Qué 
bec, est en promenade chez sa sœüt 
Mde (Dr) A. M. Sonna 11 y.

—O—

M. D. Ricux, de Trois Pistoles, 
P. Q., représentant la Fonderie de 
Plessisville, est eu tournée d ta fiai 
res dans notre comté.

—O—

M. Lazare Turcotte fils, du Bic, 
voyageur pour M Antonio Bernier, 
de Trois Pistoles, pour les automo 
biles, accessoires, engins à gasoli 
11e, et à l’huile est en ville actuel 
lenient.

fai

tai
nous da

joi
pa
dn

Puisse la Divine Providence du 
rant le cour de cette année, faire 
régner en ton cœur, la joie la plus 
vive.

Puissions-nous aussi ne jamais 
voir aucun de ces Hens d’amitiés 
qui t’unis si intimement à nous sé 

. . 0 rompre, afin qu’à la clôture de cet
Le Capitaine Jo.s Pinault de te 23ième année, nous te voyons 

de Mont-Joli, frère de Madame Max 
D. < ’omiivr, avocat d’Edmnndston, 
était en visite vhi z sa sœur

SÜ

V qu
ca- v

en
? mt

pi=entourée d une foule d’amis aussi 
grande, que tu te vois ce soir dés le

/ NpoUI‘
quelques jours la semaine dernière 
et an coinmeticem«*nt d- cette st m»i- 
ne. Il est repaît і pour Mont Joli 
lundi dernier d où il doit se rappor­
ter à Québec 11 ensuite aller à 
Montreal subir une dernière opéra­
tion à une jambe * Le Capit line Pi 
n* ault’maiche encore avec des lié- 
quil es, mais espère être encore lui 
même dans quelques mois. Une 
b-utilf éclata dans la terre soib luv 
le premier septembre dernier. Il fut 
lancé dans les airs et criblé d éclat-» 
d’obus de l’épaule droite jusqu’au 
h"ut «l i )>i«'«l droit. Quarante six 
moic« аi x d’obus lui ont été 
' t-*' d« ja 11 il t« ste encore trois dans 

janil» droite, ce qui néce-site 
è. opérât on non séiieuse Li 

Pin nuit a beaucoup visi

son aurore. |>aComme preuve de l’affection, 
que tous présents nous te gardons, 
nous te faisons offre de ce cadeau, 
eu te demandant de au

graver en ton 
cœur, un souvenir brillant de cette 
soirée que nous sommes veuus pat 
ser ici en ton hoiineür.

Les remerciements que 
Beaulieu sut donner montrèrent 
bien qu’elle venait de

CU
b qn

pli
pa

comprendre 
que ce qui nous avait conduit de 
vaut elle était bien “le fil de la 
vraie affection”. La soirée se passa 
d’une manière vraiment réjouissau-

pa
qu
le
prste.

Mr Edmond Sirois ne manqua 
pas de montrer son grand talent de 
musicien, en faisant entendre de 
tous cotés ses plus beaux morceaux 
de violon.

nu
D’

1 po
lisC .pit

t«‘ чіл ..ut son -éjour en Angleterre 
1 H <1 !• v і mix camps militai

! Slim i.clitf-, Shon hun,
anti' s I suivit d? - 
' u H y lie et à Bisley.

de l An 
■ I L«.’«»> •. Il tit sa соп 

à hôpital dus officins 
s. Il prit part à la gian«l< 

défensive suivie «le la grande ofi’en 
>ivu jusqu’au premier septembre 
dernier, la date «te ses blessures

Aussi, les Melles Léon a Ringuet- 
te VV;illielmine Beaulieu et Featrice 
Sirois, 11e se firent pas dire deux 
і «s, de s’approcher de l’orgue, et 
de faire elles aussi leur 

Nous remarquions

à souffrir de grandes priva» 
tions, lie sait pas ce 
que c’est que la guerre et la 
défaite. Peut-être eut-011 fait 
mieux de ne pas leur donner 
quartier et d aller porter la 
guerre sUMeut terraiu. L’a­
venir le dira.

qv
sii1; part,

aussi, nos 
meilleurs voies présentes, parmi 
lesquelles, M. Charles Sirois. Melle 
Amiïs Cyr, et Melle Beaulieu firent 
entendre leurs plus joyeuses chan 
sons. La soirée parût a tous trop 
courte. S’amusant si bien, les heu­
res nous paraissaient bien petites.

C’est avec le bonsoir le plus 
grand que nous séparâmes tous.

Nous devons mille remerciements 
et Mde Jos. Beaulieu, 

pour la manière dont ils ont su 
nous recevoir sous leur toit.

Une amie.

і У naAVISK Muskrats ! in
à boni 11 té

Lu surintendant des société d’a­
griculture accompagné d’un confé­
rencier français tiendra une aesern- 
b ée agricole л la maison de cour 
lundi, le,17 février, A 8 heures P. 
M Les fermiers sont spécialement 
invitée a y assister.

в di:As the largest manufacturers of Hudson 
seal coats in the Dominion, we want ma 
ny thousands.of muskrat skins and are 
prepared to pay/ top notch prices for 
good skins.
Send in a lot of skins with your prices, 
if satisfactory, we will send money same 
day ; if not, yoyr skins will be returned

-—n-
peAprès la guerre nous nous 

attendions à avoir la paix. II 
n’en est rien et une guerre, 
plus malfaisante que l’autre 
et dont le terme pourrait bien 
être l’anarchie et larévolution, 
semble vouloir éclater un peu 
partout. C’est la guerre du 
travail contre le capital. Les 
grèves les plus sérieuses écla­
tent partout; les autorités 
se trouvent bien souvent dans 
l'impossibilité de reprimer les 
désordres. Le remède serait 
certes dans le retour aux prin­
cipes chrétiens, mais comment 
y revenir. Tant que I on éta- 
bliera des écoles ou l’on exclu­
ra systématiquement toute 
notion de Dieu et de religion, 
on formera des générations 
d'anarchistes et de révoltés. 
L’instruction obligatoire ne 
saurait remédier à cette situa­
tion

qu
M. Edmond Néron de Lauzoïi 

voyageur de commerce, était 
jours derniers à Edinundstori dans 
I intéièl de sa maison.

/’J
eus» à M. tri

deA Vendre ce іto you with all charges paid.M -T I Paqnin de Montréal et 
M. L. M Gagnon de St Pacônn 
étaient de passage ici ces jours dei 
blets (lai.s l’intérêt de 1 Alliai,c. 
Nationale.

th,OTHER FURS WANTED Une terre de 500 arpenta, si­
tuée à 5 milles en bas de St-Léo- 
">trd, à 24 milles du C.'P. R. et du 
Trail-continental 70 arpenta de 
terre faite, avec maison et grange 
presque neuve. S’adresser à” 

LEVITE % THIBODEAU, 
__________ Van Buren, Me

4te- ' line, N. B.
as

Ecole du district No. 3. 
Points conservés >sur too, pour le 

mois de janvier.

L<
ét;-M.F.FuTah mai chaud d And» 

Siiln.g était du passage 
ville >aim «ii «h inier en loutefpom 
Montreal. M. *M. Alibis marcha no 
d’Edrnmxiston soli l eau-frère l'ac­
compagne, 1

x\~—o^-^\
Mde Louis St' (Juge- de St Juc 

(jin s qui a été 11 ès uangereusemei t1 
malade cette semaine est mainte­
nant considérée hors de danger.

•ion 
un hoir* Grade IV

Bégin a Saiudon 81, Marthe Mc­
Donald 70, Martin Devost 70, 
Yvonne Bourgoin 66, Lena Martin 
62, Robert McDonald 59, Léo 
nard Parent 48. Patrick Thibo 
deau (absent).

er661 Barrington, Street, 
HALIFAX, N. S. ni

A VendreMariage ii
Un lot de terre N0. 69, rue du 

Réservoir, non loin de la rue Cana­
da, avec 25 mille pieds de bois sec 
et 25 mille bardeaux. Pour plus 
d’iliforinatiotis s’adresser à

Max. D. Cormier, 
_______________ Edmuudston, N. B.

tn
Le 28 Janvier, avait lieu, à f'é- 

glise d’Edmuudston le mariage de 
M. Magloire Plourde, fils de M. 
Maxime Plourde de St Basi'e et de 
Melle Yvonne Landry, fille de M. 
Denis Landry d’Edmnndston. Le8 
suivants étaient M. Germain Frau- 
cœur, cousin du marié et Melle 
Rose Landry, sœur de la mariée.

Les meilleurs souhaits de longue 
vie et prospérité 
pie.

Grade III
Guy Martin 69, Léon a Saiudon 65 
Yvon Sirois 63 Guy Thibodeau 62, 
Walter McDonald 55, Rmo Mar­
tin 51, Roland Parent 49, Tdo Thi 
bodeau 47.

CO

fa
V ..Vі fr;

Mde Ferdinand Ooellet de Lac 
Baker a subi une sérieuse opéra 
lion à I Hbiel-Dii u de St Basile 

su port»
A VENDRE COGrade II

Olio Martin 67, Alferd Thibo- 
lean 66, Maria Martin 60, Will 
Thibodeau 56, Adolphe Bourgoin

v<„ I ’< itérée ..

bien pour les circonstances.
I Nous allons recevoir prochaine­

ment 2 ou 3 chars de pin (“Hard 
Річе1”) que nous vendrons à des 
prix très intéressante.

Ne manquez pas l’occasion 
nous consulter avant d’achèterait- 
leurs, car 110s prix seront les plus T" 
bas du marché. *

P*La MUTUAL LIEE OF CANA­
DA est uni compagnie d’assuratice- 
vie qui ne fait pas affaire en dehors 
du Canada,qui exerce un soin judi 
cieux dans le choix de ses risques, 
qui est renommée pour ses dépenses 
minimes d administrât on, et pour 
son taux très bas de mortalité. 
Tous ces avantages sont en faveur 
des Hsyires. !

S3-
Tableau d-’Houueur (Conduite 

parfaite) renfermant le grade I.
Régin a Saiudon, Lena Martin,

Marlbe McDonald, Ido Thibodeau 
Guinée Parent, Elian McDonald,
Yvonne Bourgoin, Béatrice Mar 
un, Guy Thibodeau, Guy Martin, n a pas de supérieure en paxè 
Ivon Sirois Olio Martin, Robert ment de dividendes aux assurés:

Mde Bélanger aussi, du Lac-Ba­
ker u-t à 1 hôpital ou elle devra 
pr babieinent subir une opération.

— O—

Mde Vital Ouellvt.de cette ville 
"«t sérieusement n al n e à au resi-

au nouveau cou

Communiqué p<
La MUTUAL LIFE OF^CANa CANADA- HOTEL v«

MICHEL GAGKON, PROP.
Anderson Siding,

-
[x'V-

CIJOS MARTIN & FILS, 
Vân Buren, Maine.N. b M: ;
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KELLY & C0LGAN
Bananes 
Onions r 
Pommes 
Dattes

Oranges
Choux
Raisins Verts 
Figues, Noix

EN GROS W
Les ordres par la poste recevront une attention personnelle

15 North Wharf, ST^JOIIN, N. B.
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